
444 ANNALES DU TRÈS SAINT ROSAIRE

nos missionnaires, et ce pour une double cause, c’est (pie dans 
leurs missions ils feront connaître les bienfaits de Notre Dame 
du Cap et qu'en retour ces mêmes missions seront confiées il la 
bénédiction de la Vierge du Rosaire. Que la Reine du Ciel bé­
nisse les travaux de ceux qui, selon le mot de Mgr Roy, appar­
tiennent “à la dynastie de ces vaillants missionnaires, qui ]>or- 
tent en religion le nom d’Oblats de Marie Immaculée. ” Nos 
retraites de la Province de Québec sont loin sans doute d’avoir 
les difficultés que rencontrèrent au Nord-Ouest les premiers 
Oblats dont Mgr. L’Auxiliaire de Québec célébrait la gloire 
dans son magnifique -discours du 4 octobre 1908 ; cependant 
nous demandons à Notre-Dame du Cap de nous garder, pendant 
ce vingtième siècle, cet clan d’apostolat qui méritait il nos mis­
sionnaires du dix-neuvième cet éloge d’un protestant: “Ce 
siècle ne peut rien montrer de plus grand que la figure du Mis­
sionnaire Oblat. ”

La Vierge Marie
Mère de Dieu et Mère des Hommes 

A

LA MIÎHB DB OI1C U

G.—La Maternité dirine, et la sanctification de Marie.

Maternité divine est donc en Marie une grâce de 
sanctification. En outre de ce qu’elle est en elle- 
même elle a des exigences de sainteté et dans notre 
dernier article nous avons dit combien impérieu­
sement elle requiert une participation de l’être

divin.
Disons, dans l’article de ce mois, que cette même maternité 

divine est encore une sorte de grâce de sanctification en ce] sens 
qu’à des titres particuliers elle s’attire les bonnes grâces de 
ramifié divine.
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